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*************************** 

ÉDITORIAL: 

Le Carême

Bientôt nous entrons dans le temps de Carême. Comme une introduction, je vous propose 
une réflexion du pape Benoît XVI. 
« Si  l'Avent est,  par  excellence,  le  temps qui  nous invite à espérer dans le  Dieu-qui-vient, 
le Carême nous renouvelle dans l'espérance en Celui-qui-nous-a-fait-passer-de-la-mort-à-la-
vie. Nous pourrions donc affirmer que le temps du Carême, précisément parce qu'il invite à la 
prière, à la pénitence et au jeûne, constitue une occasion providentielle pour rendre notre 
espérance plus vivante et solide.
La prière nourrit l'espérance, car rien n'exprime davantage la réalité de Dieu dans notre vie 
que de prier avec foi. Même dans la solitude de l'épreuve la plus dure, rien ni personne ne 
peut m'empêcher de m'adresser au Père, "dans le secret" de mon cœur, où Lui seul "voit",  
comme le dit Jésus dans l'Evangile (Mt6,4.6.18). Deux moments de l'existence terrestre de 
Jésus  viennent  à  l'esprit  ;  l'un  se  plaçant  au  début  et  l'autre  presque  à  la  fin  de  sa  vie 
publique :  les quarante jours dans le désert, dont s'inspire le temps du Carême, et l'agonie au 
Gethsémani -  tous deux sont essentiellement des moments de prière. Une prière solitaire 
avec le Père, en tête à tête, dans le désert, une prière pleine « d’angoisse mortelle » dans le 
Jardin des Oliviers. Mais que ce soit dans l'une ou l'autre circonstance, c'est en priant que le 
Christ démasque les tromperies du tentateur et l'emporte sur lui. La prière démontre être 
ainsi  la  première  et  principale  "arme"  pour  "affronter  de  manière  victorieuse  le  combat 
contre l'esprit du mal"
La prière du Christ atteint son sommet sur la croix, en s'exprimant à travers les dernières 
paroles que les évangélistes ont recueillies. Là où il semble lancer un cri de désespoir:  "Mon 
Dieu, mon Dieu pourquoi m'as-tu abandonné?" (Mt27,46; Mc15,34; Ps21,1), le Christ reprend 
en réalité l'invocation de celui qui, assiégé sans issue par ses ennemis, n'a plus que Dieu vers 
qui se tourner et, au-delà de toute attente humaine, fait l'expérience de sa grâce et de son 
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salut. Avec ces paroles du psaume, d'abord d'un homme qui souffre puis du peuple de Dieu 
qui souffre pour l'absence apparente de Dieu, Jésus a fait sien ce cri de l'humanité qui souffre 
de l'apparente absence de Dieu et porte ce cri au cœur du Père. En priant ainsi dans cette 
ultime solitude avec toute l'humanité, Il nous ouvre le cœur de Dieu. Il n'y a donc pas de  
contradiction entre ces paroles du Psaume 21 et  les paroles pleines de confiance filiale :  
"Père, entre tes mains je remets mon esprit" (Lc23,46;Ps30,6). Elles sont également tirées 
d'un psaume, le trentième, imploration dramatique d'une personne qui, abandonnée de tous, 
se remet avec confiance à Dieu.  La prière de supplication pleine d'espérance est  donc le 
leitmotiv du Carême, et elle nous permet de reconnaître Dieu comme l'unique ancre de salut. 
Même quand elle est collective, la prière du peuple de Dieu est la voix d'un seul cœur et d'une 
seule âme, un dialogue "en tête à tête", comme l'émouvante imploration de la Reine Esther 
lorsque son peuple va être exterminé :  "O mon Seigneur, notre Roi, tu es l'Unique! Viens à 
mon  secours,  car  je  suis  seule  et  n'ai  d'autre  recours  que  toi,  et  je  vais  jouer  ma  vie" 
(Est4,17l). Face à un "grand danger" une plus grande espérance est nécessaire, et celle-ci n'est 
que l'espérance qui peut compter sur Dieu.
La prière est un creuset dans lequel nos attentes et nos aspirations sont exposées à la lumière 
de la Parole de Dieu, sont plongées dans le dialogue avec Celui qui est la vérité, et ressortent 
libérées  des  mensonges  cachés  et  des  compromis  avec  diverses  formes  d'égoïsme 
(Spesalvi,n.33). Sans la dimension de la prière, le "moi" humain finit par se fermer sur lui-
même, et la conscience, qui devrait être l'écho de cette voix de Dieu, risque de se réduire au 
reflet du moi, si bien que le dialogue intérieur devient un monologue en donnant lieu à mille 
auto-justifications. La prière est donc la garantie d'ouverture aux autres : celui qui se fait libre 
pour Dieu et ses exigences, s'ouvre en même temps à l'autre, à son frère qui frappe à la porte  
de son cœur et demande l'écoute, l'attention, le pardon, parfois la correction mais toujours 
dans la charité fraternelle.
La véritable prière n'est jamais égocentrique, mais toujours centrée sur l'autre. Comme telle, 
elle exerce l'orant à « l’extase » de la charité, à la capacité de sortir de lui-même pour devenir 
le  prochain  de  l'autre  dans  un  service  humble  et  désintéressé.  La  véritable  prière  est  le 
moteur du monde, car elle le garde ouvert à Dieu. C'est pourquoi sans prière il  n'y a pas 
d'espérance, mais seulement l'illusion. Ce n'est pas en effet la présence de Dieu qui aliène 
l'homme,  mais  son  absence  :  sans  le  Dieu  véritable,  Père  du  Seigneur  Jésus  Christ,  les 
espérances deviennent des illusions qui poussent à fuir la réalité. Parler avec Dieu, demeurer 
en sa présence, se laisser éclairer et purifier par sa Parole, nous introduit en revanche au 
cœur de la réalité, dans le Moteur profond du devenir cosmique, nous introduit pour ainsi 
dire dans le cœur battant de l'univers. En liaison harmonieuse avec la prière,  le jeûne et 
l'aumône peuvent aussi être considérés comme des lieux d'apprentissage et d'exercice de 
l'espérance chrétienne.  Les  Pères  et  les  écrivains  antiques aiment souligner  que ces trois 
dimensions de la vie évangélique sont inséparables, se fécondent réciproquement et portent 
d'autant plus de fruits qu'elles se corroborent mutuellement. Grâce à l'action conjointe de la 
prière, du jeûne et de l'aumône, le Carême dans son ensemble forme les chrétiens à être des 
hommes et des femmes d'espérance sur l'exemple des saints. » 

Extrait de l'homélie du Pape Benoît XVI, Basilique Sainte-Sabine sur l'Aventin Mercredi des Cendres, 6 février 2008

Texte suggéré par l'abbé Joseph Pac
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Pôle Spiritualité

Vers qui se tourner ?

Le carême n’est pas un temps pour réfléchir au souviens-toi que tu es cendres. Il nous appelle 
à convertir nos regards, nos attitudes, nos façons personnelles et collectives de nous percevoir 
face à Dieu et de nous situer face au monde.  Se convertir ne doit pas résonner comme une 
connotation morale, un changement de religion. Se convertir est un appel à changer notre 
mode de relation avec Dieu. C’est un retournement vers le Père. Viens vers le Père. Et le projet 
du Père est d’être tout en tous (1 Co 15, 28). 

Un projet de retournement nous est proposé. Un retournement vers le Père qui prend son 
origine dans notre baptême. C'est aussi un retournement de notre regard sur notre société. Il  
faut voir notre société avec les yeux du Père. Tout un revirement.

Ce n’est pas un temps de petites réformes personnelles. Nous pensons souvent le carême 
comme le moment pour remédier à nos carences personnelles. Le carême est pensé comme 
un  changement  ou  amélioration  de  comportements  souvent  perçu  comme  une 
transformation morale. Mais c’est nous éloigner du sens profond du carême.

Le  carême  appelle  plus  qu’une  conversion  morale.  Il  implique  une  conversion  de  foi.  La 
conversion morale risque de rester lettre morte, comme peut l'être une résolution du Nouvel 
An. Une conversion de foi, une conversion collective et ecclésiale qui nous appelle à entrer en 
profonde  communion  avec  Dieu,  ce  Dieu  épris  de  compassion  pour  l’humanité.  Toute 
conversion de foi ouvre sur Dieu qui a beaucoup d’égards à notre endroit.  Collectivement, ce 
temps nous pousse à nous faire proches des crucifiés de notre monde. Il y a quelque chose de 
plus  puissant  que  la  loi  du  carême,  c’est  nous-mêmes.  La  grande  lutte  de  l’essentiel 
commence :  non  pas  de  choisir  Dieu  ou  le  monde,  mais  de  choisir  de  porter  sur  notre 
entourage le regard contemplatif de Jésus. 

Aujourd’hui,  nous  avons  besoin  non  pas  seulement  d’introduire  de  petites  réformes 
personnelles,  mais  d’une conversion  à  un  niveau plus  profond,  celui  d’un  cœur  nouveau 
tourné vers les autres. Le carême est un retournement de foi vers Dieu ; Dieu vit « retourné » 
vers l’humanité, son lieu de résidence permanente. Ce n’est pas généralement le sens qu’on 
lui en donne. Impossible de dissocier retournement de foi vers Dieu et retournement vers 
notre voisin. C’est en les côtoyant que nous rencontrons le Christ. 

L’appel du carême, comme le signifie Isaïe, est plus qu’une sorte d’activité d’assistance sociale. 
Son appel appartient à la nature même de la foi à laquelle personne ne peut renoncer (cf. 
Benoît XVI, Deus caritas est, no 17). Le carême nous fait passer des discours sur l’amour à une 
parole d’amour engagée,  agissante,  capable de transfigurer des vies.  Voilà la conversion à 
faire.     

Notre regard sur la société est-il à convertir ? La regardons-nous avec mépris ? Savons-nous 
entrer  en  dialogue de  foi  avec  les  gens  qui  nous  entourent  ?  Sommes-nous  soucieux  de 
cultiver une saine familiarité avec ce monde déchiré, qui nous déchire par l’intérieur ? Savons-
nous  le  regarder  avec  des  yeux  de foi  et  non d’un regard hostile  ?  Cette terre  déchirée, 
endommagée,  est  le  lieu  privilégié  de  notre  rencontre  avec  Dieu.  De  notre  véritable 
conversion de foi. C’est au milieu d’une mer agitée que les disciples saisirent vraiment qui 
est Jésus (cf. Mc 6, 45-52), celui qui a marché sur les mers agitées de son temps. 
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Lors  d’une  audience,  le  pape  François  faisait  remarquer  comment  Paul  s’est  comporté 
à Athènes.  Plutôt  que  d’entrer  en  vive  opposition avec  ce  milieu  païen  qui  a  de  grandes 
ressemblances avec notre société actuelle, Paul lui a parlé de  l’inconnu connu, pour utiliser 
une expression du pape Benoît au collège des Bernardins en 2008.  En observant la place que 
ce peuple réservait au Dieu inconnu, il ajoute : ce que vous vénérez sans le connaître, voilà ce 
que moi, je viens vous annoncer (cf. Ac 17, 23). Son regard contemplatif lui fit voir autre chose 
que leur idolâtrie. Et notre regard ouvre-t-il une voie à l’évangile ? 

Ce n’est pas en agressant, en condamnant qu’on entre en conversation avec l’autre.  C’est en 
se faisant constructeur de ponts. Allez dans le monde entier (cf. Mc 16,15) semer une graine 
nommée Jésus. Que notre carême soit un temps pour contempler le mystère du crucifié qui se 
poursuit aujourd’hui.  AMEN.

Père Gérald Chaput, du diocèse de Valleyfield (Canada) - Extrait du site de Marie de Nazareth.

Texte suggéré par Liliane Lins
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Pôle Santé/Solidarité

Au cours de la messe du 12 février a eu lieu, au Home d'Arenberg, l'onction des malades pour 
les résidents et leurs familles qui le désiraient .

Le 19 février, pour l'entrée dans la période du Carême, aura lieu l'imposition des cendres lors 
de la messe à 14h30  ( côté salle à manger). 
Vous êtes tous les bienvenus.
  

 Christine Deneut

 

*******

Pôle Jeunes

Rencontres des jeunes

Mois Jour Date Activités

Février 2026 Samedi

Samedi

07

21

-10h : sortie ludique à Mons

18h : messe et partage

Mars 2026 Samedi

Samedi

07

21

-18h : Messe et partage

-19h : Partage

Avril 2026 Samedi 04 Avant-midi : Activité extérieure

20h : Messe de Pâques

Mai 2026 Samedi 02 -09h : Sortie

-18h : Messe

Juin 2026 Samedi 06 Barbecue à Quenast
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NOS PAROISSES
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Nos joies

Préparation au sacrement de Baptême
Notre communauté paroissiale est dans la joie. 
Dix-huit (18) enfants en préparation pour recevoir le sacrement du baptême. Parmi eux, trois 
(3) à l’âge scolaire qui suivent la catéchèse seront baptisés à Pâques.
Selon le Catéchisme de l’Église catholique, le baptême est le premier des sacrements et la 
porte qui ouvre à toute la vie chrétienne. Par le baptême, nous sommes libérés du péché, 
nous  renaissons  comme enfants  de Dieu et  nous devenons membres  du Corps  du Christ 
qu’est l’Église. Nous recevons l’Esprit Saint qui fait de nous des créatures nouvelles et nous 
appelle à vivre dans l’amour de Dieu.
Le baptême est aussi une mission : celle de grandir dans la foi, de suivre Jésus et de témoigner 
de l’Évangile par notre vie. C’est pourquoi les parents, parrains et marraines s’engagent à 
accompagner  ces  enfants  afin  qu’ils  découvrent,  jour  après  jour,  la  présence  de  Dieu  et 
apprennent à aimer comme le Christ.
Nous invitons toute la communauté à prier pour ces 18 enfants et pour leurs familles. Que 
notre  paroisse soit  pour eux une maison accueillante où ils  pourront  grandir  dans  la  foi, 
l’espérance et la charité.
Réjouissons-nous ensemble pour ce don de Dieu et préparons-nous à célébrer dans l’action 
de grâce cette naissance à la vie nouvelle.

Préparation au sacrement de Mariage
Neuf (9) couples de fiancés se préparent à recevoir le sacrement du mariage cette année.
Dans la foi  catholique, le mariage est un sacrement par lequel un homme et une femme 
s’unissent librement pour toute la vie. Par leur consentement, ils deviennent signe visible de 
l’amour fidèle et indéfectible de Dieu. Leur amour est appelé à refléter celui du Christ pour 
son Église : un amour fidèle, fécond, patient et donné sans mesure.
Le  sacrement  du  mariage  n’est  pas  seulement  une belle  célébration.  Il  est  une  véritable 
vocation. Par la grâce de Dieu, les époux sont fortifiés pour s’aimer chaque jour, dans la joie 
comme dans l’épreuve, pour fonder une famille, accueillir la vie et être témoins de l’Évangile 
au cœur du monde.
Dans  l’Église,  le  mariage  construit  la  communauté  chrétienne.  Chaque  foyer  devient  une 
« Église domestique », un lieu de prière, d’amour, de pardon et de croissance dans la foi. 
Ainsi, ces neuf couples enrichissent notre paroisse par leur engagement et leur témoignage.
Nous invitons toute la communauté à prier pour ces fiancés. Que le Seigneur les prépare à 
vivre un amour solide et durable, qu’il bénisse leurs projets et fasse de leurs foyers des lieux 
de paix, de foi et de joie.
Réjouissons-nous avec eux et confions-les à la tendresse du Seigneur.

Nos peines
En ces mois de janvier et février, nous avons accompagné dans la prière les fidèles défunts : 
Ernault  Viviane,  De  Leener  Marie-Louise,  Legasse  Julien,  Bodart  Yvonne,  Dehoux  Serge, 
Quenon Jacqueline, Dalla Vecchia Lina, Malbecq Charles, Rossana furiolu, Gironi Bruna.
Que notre Dieu de bonté qui les a accueillis auprès de lui leur donne sa paix et réconforte 
leurs familles.
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Nos joies

Une  paroisse  catholique  n’a  pas  personnalité  juridique.  Pour  gérer  les  activités  qu’elle 
organise, deux instances ont été créées :

 la plus connue, c’est la fabrique d’église, dont le rôle consiste précisément à entretenir 
l’église et à assurer le culte qui s’y déroule ; ici, à Quenast, la présidente de la fabrique 
est Sybille BELIARD ; 

 la moins connue, c’est l’Association des Oeuvres paroissiales (AOP) qui s’occupe de 
toutes les autres activités pastorales et gère les biens qui lui appartiennent ; la section-
AOP de Quenast fait partie d’une asbl plus large qui est l’AOP de la région de Tubize. 

J’ai la joie de vous annoncer que la section-AOP de Quenast dispose désormais d’un nouveau 
gestionnaire en la personne de Pedro PEREIRA. Je tiens à le remercier pour sa disponibilité au 
service de notre paroisse. 

Votre curé, Faustin MWEZE

BIERGHES/WISBECQ

Sts PIERRE ET MARTIN - Bierghes
Les Messes

Jeudi - 18h suivie de l’Adoration Eucharistique
Samedi - 18h      Dimanche - 9h

St FIACRE - Wisbecq
Les Messes

Mardi  -  Vendredi  -  9h à la Cure
Dimanche – 10h30 - Bierghes

Collecte - 7 et 8 : Pastorale de la santé

Partage Biblique - les mardis - 3 et 17 à 19.30h - Bierghes

Carême 2026

Mercredi - 18.02. - 18h - Cendres - Bierghes

Vendredi - 15h - Chemin de Croix - Bierghes 

Mardi - 31.03. - 19h - Sacrement de Réconciliation – Bierghes
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Intentions de messes

Bierghes

07.02 - 18h : Anniversaire décès Roger Lins et son épouse Odile Caron

Wisbecq

08.02 - 10h30 : Vittoria et Onorio et Domenica et grands-parents

15.02 - 10h30 : Fiorina et Vittorio et Adelina et famille

22.02 - 10h30 : Gilbert Lucchese

Victor Hugo disait : « L’esprit s’enrichit de ce qu’il reçoit, le cœur de ce qu’il donne. » J’aimerais 
exprimer ma reconnaissance et ma gratitude à toutes les personnes de nos paroisses pour 
leur dévouement au regard de la beauté de nos églises pendant la fête de Noël. C’est de la 
bonté de vos cœurs que vous avez donné votre temps et votre disponibilité pour souligner,  
par la beauté de nos églises, la joie et la foi à notre Dieu plein d’amour, qui veut être toujours 
avec nous. Comme dit le Khalil Gibran: « Il en est qui ont peu et qui donnent entièrement…Il en 
est qui donnent avec joie, et cette joie est leur récompense. Par les mains de tels êtres, Dieu 
parle, et à travers leur regard, il sourit à la terre. »

Abbé Josef Pac

L'unité pastorale sur le web :
Site web de la paroisse Saint-Géry : www.paroissesaintgeryrebecq.be
Vous y trouverez aussi les informations relatives à notre unité pastorale.
Ce site est régulièrement mis à jour.

Diffusion du bulletin d’information :

Le bulletin d’information de notre Unité Pastorale a été conçu pour être transmis en format PDF.
Si vous connaissez des personnes qui aimeraient recevoir notre bulletin d’information, merci de nous 
communiquer leurs coordonnées :

 version numérique : à jc.flemal@skynet.be ;
 version papier : communiquer l’adresse postale

◦ pour Rebecq / Quenast : à jc.flemal@skynet.be ;
◦ pour Wisbecq : à ziutekbel@gmail.com ;
◦ pour Bierghes : à ll.dd@skynet.be.

Pour nous contacter :
 

Bierghes/Wisbecq Rebecq / Quenast
Curé : Père Josef Pac Curé : Père Faustin Mweze
Tél : 067/670 338 
GSM : 0472/499 160

Tél : 067/443 289
 GSM : 0470/655 418

mailto:ll.dd@skynet.be
www.paroissesaintgeryrebecq.be
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